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de la pièce.
J’ai besoin de vou=, dit Eléo­

nore à la domestique.
Elle allait quitter la maison 

sans prononcer un mot de plus, 
lorsque de nouveau je lui pris le 
bras.

—.Oh! mademoiselle, commen­
çai-je........

—Je n’ai rien à dire à vous, 
lit-elle d’uue voix basse et avec 
un regard qui me fit peur.

Et vile partit avec Hannah.
Pendant longtemps, je restai 

immobile là où elle m’avait lais 
sée, puis j'allai me couch ?r, mais 
il me fut impossible de fermer 
les yeux. Vous pouvez mainte­
nant comprendre ma surprise 
lorsqu * le lendemain de bonne 
heure, je vis Mary, plus belle 
que jamais, entrer dans ma ch im- 
bre, tenant a ta main une lettre 
destinée à M. Clavering.

Ah! m’ècriai-je dans un accès 
de joie et de soulagement, elle 
n’a donc pas deviné?

îSi c’est d’Eléonore que vous 
parlez, répondit-elle avee un air 
dédaigneux, oui, elle a deviné; 
elle sait tout à fait à quoi s'en 
tenir, chère amie, elle sait que 
j’aime M. U.avering et que je lui 
écris. Je ne pouvais tqpir la 
chose secrète après votre méprise 
d’hier soir, et j'ai pris le meilleur 
parti, celui de tout avouer.

—Mais vous ne lui avez pas 
dit que vous alliez vous 
rier?

j’ai oublié de dire.qu’il était repar 
ti aussitôt après le renvoi appa­
rent de M, Clavering.

F........éta t ’a seule ville qui
me parut se trouver dans les 
conditions requises. Quoique 
située sur une ligne de chemin 
de fer, c' tait, un endroit sms 
importance et le pasteur qui y 
vivait était, cho e obscure, dont 
l’habitation n’éiait qu’à quelques 
mètres de la sta ion. Ils de­
vaient pouvoir facilement se ren­
contrer là.

J’arrive à un évènement qui 
aurait pu renverser tons nos des­
seins; Eléonore découvrit la cor­
respondance échangée entre sa 
cousine et M. Clavering; voici 
comment:

Un soir, Hannah était venue 
passer quelques temps ch z moi. 
11 n’y avait pas dix minutes 
qu’elle était arrivée, lorsqu’on 
frappa à la porte; j’allai ouvrir et 
j’aperçus une personne envelop­
pée dans un grand manteau, que 
je pris pour Mary. Imaginant 
quelle m’apportait une lettre 
pour M. Clavering, je lui offris 
mon bras et la conduisis au sa­
lon: “La lettre est-elle prête? 
U faut que je la jette à la p ste 
ce soir même, sans cela il ne la 
recevrait pis à temps.” Je m’ar­
rêtai, regardant la femme trem­
blante qui était avec moi; c’était 
une étrangère.

—Vous vous trompez, fit elle; 
je suis Eléonore Leavenworth et 
je viens ch iicher Hannah, ma 
femme de chamb e. Est-elie 
ici?

Dans mon trouble, je pus seu­
lement montrer de la main Han­
nah qui était mise dins ua coin

-Est-ce qu’elle ne va pas pré­
venir votre oncle? murmurai-je?

œNon répondit-elle 
expression différente.

—Alors nous pouvons conti­
nuer.

Par manière de réplique, elle 
me tendit la lettre.

Voici qu'elle était le plan con- 
au moment désigne. Mary 

devait dire à sa cousine qu’elle 
m’avait promis de m’accompa­
gner dans une visite que j’allais 
faire dans les environs, à une de 
mes amies. Il éta t décidé qu’elle 
monterait dans une voiture rete­
nue d’avance et qu’elle vi ndrait 
m ^ prendre chez moi. Nous de­
vions alors partir immédiatement 
pour F
l’assurance tout serait préparé 
chez le pasteur.

Miry, après avoir laissé un 
billet d’excuse sur la table à 
toilette d Eléonore, était 
chez moi et était en train d’ôter 
son manteau afin de me montrer 
sa robe, lorsqu’on frappa à la 
porte avec nne allure de com­
mandement. Mary remit son 
manteau en tonte hâté, tandis 
que j’allais ouvrir avec l’inten- 
tention de congédier rapidement 
le visiteur importun, quand Mary 
qui avait regardé à travers la 
jalousie, s’écria:

—Grands dieux ! c’est Eléono-

unique. ”
Elle étiit précisément chez 

moi lorsque je rapportai cette 
lettre de la poste; et je u’oublie- 

•lle fut son attitude 
après l’avoir lue. Elle s,' mit à 
examiner la situation rapide­
ment et avec cùme, et elle écri­
vit et me lit conier quelques 
ligues dans le-quolles elle don­
nait son consentement s’il s’en- 
gigvait: à lui laisser le soin de 
choisir le moment où elle juge­
rait utile de rendre publique 
leur union, à se séparer d’elle à 
la porte même de l’église ou de 
•out autre endroit où la cérémo­
nie aurai, lieu, et, enfin, à ne 
jamais r>par.ntre dsvaut elle 
jusqu’aujour où elle serait pro­
clam -e t-a femme devant tous.

Deux jours après, on lui ré­
pondit: “Tous vous désirs seront 
les miens.” •

L’int lligenca 
ressources d’Atny Belden furent 
alors mis3S en œuvre pnur la se- 
sonde fois, afin que les choses 
pussent se pass)T sans risque de 
découverte, et c’était difficile. 
Tout d’abord, il était nécessaire 
que le mariage fut célébré dans 
un délais de trois jours, car M. 
Clavering • t Mary étaient trop 
soucieux d* le ir réputation pour 
ne pas chercher à éviter les ba­
vardages, et ils voulaient se ma. 
rier à une certaine distance de 

Enfin il était désirable 
que le lieu où h cérémonie serait 
célébrée ne lût pas très éloigné, 
car si l’absence de Mary devait 
durer trop longtemps, cela évei - 
lerait les soupçons d’È éonore, ce 
qu’elle souhaitait d’éviter par- 
QMine tout* Quant à «en

avec une

rai jamais qu

venu:

où—nous “D avions

et toutes les
venue

re!R
—Que faut il faire? demandai* 

je en recalant.
—Il faut ouvrir. Eléonore ne 

me fait pas peur.
{A Qtoùtrmr )

—Certainement non; je n'aime 
pas les confidences inutiles.

— Et elle n’a pas été aussi 
irritée que tous io supposiez?

—Je ne prétends pas cela; elle 
a été auffisaearnest en ttfitr*entile

rait ses letlres des miennes.
C’est ainsi que j’ai pris la 

décision qui m’a précipitée dans 
tant d’ennuis. En perm ttaut à 
cetle jeune fille de se servir de 
mon nom à sa guise, j'abandon­
nais en vérité tout ce que je pou­
vais posséder de jugement; mais 
j’étais devenue son esclave toute 
dévouée. Je me mis à copier les 
lettres qu’elle m’apportait et à 
les adresser sous le faux nom 
dont nous étions convenus, et je 
m'ingéniai à trouver le moyen 
de lui remettre sans danger celles 
que je recevais de M. Clavering. 
Hannah uous servait h ibiiuelle- 
ment d’intermédiaire, car Mary 
avait compris qu’il serait impru­
dent de venir trop souvent chez 
moi. Je remettais à cette fille, 
qui, au reste, aurait été incapa­
ble de les lire et était d'un) na­
ture disjrète, tontes les lettres 
que je ne pouvais pas faire par 
venir autrement et qui étaient 
adres ées à Mme Amy Belden.

Un évènement "Tut changer 
l’état de chose M. Clavenug 
qui avait laissé en Angleterre sa 
mère souffrante, reçut subite­
ment l’avis qu’elle était au plus 
mal et le pliait e revenir sa us 
tarder. Il se prépara à obéir; 
mais domiué par l’am *ur, il écri­
vit à Mary et la supplia de l’é­
pouser avant son départ:
“ Soyez dès à present ma fem­

me, disait-il, et ensuite j’accom- 
plierai vos désirs en tontes cir­
constances. La certitude que 
vous m’appartenez me donnera 
le cou age de partir ; mais, sans 
cela, je ne le pourrais pas, alors 
même que ma mère devrait mou. 
fit latte avoir dit adieu à son fil
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marchandises sont du premier choix,
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La multiplicaiion des agences 
et sous-agence interlopes de- coin 
mission au Pari MutueL a préoccu­
pé le conseil municipal de Paris et 
même le Parlement.

Elle inquiète les gens soucieux de 
l’avenir du Sport. Elle comp-omet 
l’intérêt des parieurs qui sont dé- 
pouil'és en même temps que l’As 
sistance publique est frustrée.

Aussi Y Evénement ne pouvait-il se 
désintéresser de cet état de choses

Il y a agence et agence comme il 
y a fagot et fagot.

Sollicitée par ses lecteurs, la nou 
velle direction Sportive de YEvene] 
ment organisait), boulevard des Va 
liens, et 2, passage de l'Opéra, à 
côté des bureaux du journal, sous 
le nom d EvBNEMBNT-SpoHT, un ser- 
vicespécial, comprenant :

Les renseigntments sur toutes les 
courses françaises et les prinsipales 
courses éirangères ;

L*exécution des paris.
Ce double service est confié à M. 

Georges Clarence, auquel devront 
être adressés to s toutes correspon 
dances à partir du 12 avril, jour d° 
l’inauguration de l'Evén ment Spo t 

Conditions

L’£v*n*menf publiera, chaque jour, 
de course", en tèt^ de ses colonnes 

formule chiffrée, un Renseigne'

i
Coin des rues O’Connor et Queen ( Près ae H rue Sparks) :lOMimoo

3 30

Solution d’AntipyrineMardi, if).......................................
Via Rimouskl. mer-'

cre 11.4, 11,18,2........ 1 ... ....16 30
VN N-l'., jeudi,512,19,j

Vvudreiii, 13,27

K. J. CHAM BERLIN. C. J. SMITH 

Surintendant (iénéral Agent général des 
Passager»

Seule ^ gen 
Banot Chickeri 
laines et Nordl 
lifl Orgues Haru 
ty et Kimball.

Ottawa. 19 juin
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Bureau de Poste d’Ottawa, #
Juin 1890. S

Migrainea, Mauoc de Têt/' Névralgie* 
Caliqnes, Atdhttie, Kmphgnème. Goutte 
Rhumatisme, Sciatique et B0ULEURS en général.

Aroir soin d'sxigtr VANTIRYRISK d» TROCETTÆ

Vente en Oro” à P.rte, X. UAZHB, Phirœi», 2i4, bould Voltslre
ticuosIValre à Otta tra : D’ r. X. VALADE.
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KT DANS TOUTES LES PRINCIPALES

Ayant disposé de 
te tout notre vieu: 
>as prix depuis le 
1er juin, au numéri 
aous avons maintei 
les plus nouveaux i 
nous en arrive tout 
avons le stock le j: 
de bijouteries de 
qu’il y ait dans la 
en gros et en détail
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MALADIES DES ENFANTS

SIROPdeRAIFORT iodé3 Is PHARMACIES<eGRIMAULTlCle,PbâreâiieuàPvii

Dsfjui» rlngt tnnis i et midloeirent donne le s 
risultets lee plue remerqueblte dtne les 
me 'idles des enftnls pour remplscer l'huile 
de foie de morue et le sirop snt.iooroutique

i
X.BS «OMBBEUX MROVOXVB QUI EMnOIEVT LA

SOLUTION PAÜTAÜBEBGE
AU CHLORHYDRO-PHOSPHATE DE CHAUX CRÉOSOTÉ 

** considèrent comme le remède le plus sûr et efficace contre les

ilC est tourers io contre l'en gorge ment et 
l'inflammation des glande» do coo, le» gourme» 
et le» diverie» éruiilioo» de la peao, de la léle 
el du mage. Il excite l’appétit, touille le» lu»o». 
combat la pâleur et la mollette de» chair» et 
rend aux er'ant» leur vigneur et gaieté natu­
relle». C’est ou admirable médicament contre 
lee croûtes de lait et on excellent dépuratif.

ë/jA&à
A.&A.F.MMALADIES DE POITRINE

PHTHISIE, BRONCHITES CHRONIQUES, TOUS MCI£**£« .t OPINIATRES 
En Y.jM.01™ L. RAUTAUBEROE, M. A. Jnl~ O-r. PARIS.

D8POTS DANS TOUTES LES PEUfCIPALES PHAEMAOîKS DU CANADA 98 RUE 1
ment unique.

La clé de ce renseignement se. a 
vendue dans les bureaux de L’ôvé- 
nement, de neuf hrs à deux hrs, au 
prix invarariable de dix franc, ou 
adressée à domicile.

L’evenement-Spobt n’aevepte au­
cun ordre 
vingt francs.

Tout ordre doit être accompagné 
des fonds et. en ou Ire,de la commi­
sion, qui est toujours de trois pour 
cent.

Tout ordre, envoyé j>ar lettre ou 
télégramme doit pai venir à M G.Cla, 
rence la jour de la course, au jYus 
tard avant une heure, et ce à peine 
de nullité.

L’Evknemen SpoiiTln’accepte pas 
de combinaisons.

L„s turfistes de Paris de province 
et de l’étranger pourront donc s’a­
dresser, en toute séeun é,à partir du 
15 avril prochain à]« L’Evenbment- 

oulevard des ltaliens;et 2 
"Opéra, à Paris.

SANTALdeMIDY ( Nous faisons uni 
réparations.zft/mptôms

of? rnOM'ÿ,

Pro, Lojgette’6
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nrTnn i ro chemin de per

r 11 NU Lto INTERCOLONIAL
BT

Huiles poo r les Machines.
L»Route directe-entre l’Ouest et tous le 

points du B»s du St. Laurent, de la BaiH 
des Chaleurs, province de Québec ; ain" 
si que le Nouveau-Brunswick, la Nou 
velle-Ecosse, l’Ile du Prince Edouard, ’e 
Gap Breton, les îles de la Madeleine, 
Terreneuve et St Pierre.

Les tsainti express quittent Montréal el 
Halifax, tous les jours (dimanches exceptée) 
et se rendent a destina 
point#, sans changement 
fleures et 50 minute».

Lee trains express de l’Intercolonlal qu 
vont dans ces directions sont brillam­
ment éclairés par l’électricité et chauffés par 
la vapeur de la locomotive. Tout cela 
beaucoup d’avantages, de confoi 
reté aux voyageurs.

e les trains directe sont attachée 
réfectoire «t dortoirs, nouveaux et élé- 

nts, de même que lee chars-salons pour e

ette route à 
pêche et i 
s de l’Inl

Eukopék

Les passagers pour la Grande Bretagne ou 
le Contineut, quittant Montréal le jeudi 
matin arriveront à temps pour prendre le 
vapeur de la malle, le même soir à Ki

L’attention des expéditeurs est appelée 
sur les grandes facilités offertes pour le 
transport de la fleur ot en général < 
les marchandises h destination des 
ces de 1’Kst et de Terreneuve, aussi pour 
l’exjMirtation des grains et des produits ex 
pédiée aux marchés île l’Europe 

Pour billets et 
et le passage s’adresser h 

•gent des billets,
Sparks, Ottawa, Ont.

D. POTTING KR,
Surintendant-Général 

Bureau du Chemin de Fer, "1 
Monoton N. B. Ix.luin. 1890./

E3ST
VENTE EN Q.ROS PAR 

T. A
lion de tous ces 
de chars, en '21

SAME ROGERS
OIL

rt et de su-

chars réf

O O., On se rend par ci 
Hilaires de 
le parcour

tes les sta 
ins du (’atiens pop

tereolonisLBloc DE l’Hotel Russell
OTTAWA "c.DK8 PASSAU 

NADIENNKS-
DK8MALLE8

^.VIS I im ou i

Vins de porte, Sherry division, 
Rhum jiur de Jamaïque, et Rye de 
7 ans.

Le. premiers médecins recomman' 
dent hautement ces boissons dans les 
cas où des stimulants sont nécessai-

tou tes 
Pro vin-

rmations concernant leî’adi

E KING, a 
27, rue

C. NEVILLE,
"«>7, rue Rideau, eiilrée'.sur le marcthé d'Ottawa. „

NOUVEAU ! !
* 1 Aussi une épicerie de première classe au

66 RUE GEORGE 66 IMPORTATEUR(Vis-à-vis e marché Ry)

| En arrière ^de mon magasin de Liqueurs 
Rideau,

C. NEVILLE rnimmuü
LINIMENT GÉNEAÜ

36 AIV S DK S UC CK 8

SS plaçant* le

cliûte (lu 
poil. — Guérison 
rapide et sûre 
des Boitcrica, 
Foules re », 

Ecarts, Molettes, Vesslgons Engorge­
ments des Jambes. Sums, E parvins, etc.

Ph*eGÉNEAÜ, 875. rue St-ftonoré,Paris
OOOOOMM’OOO

Amerioaines, 
Anglaise
Ecossaisefe

-------Coia dea rues--------

OTTAWA

Attendez Peintures préparées, 
Peinture, 

Tapisseries, 
Vitres,

Mastic, 
Pince ux 

Huile, 
Eté.

LA POUDRE DE TOILETTE

ALBANI AH.TICLES

de Peintre en General
No. il — FEUILLETON DU CANADA votre choix, en comptant ensuite 

sur votre influence pour obtenir 
de votre oncle un pardon que, 
sans doute, il ne vous refusera 
pas toujours.

Il aurait fallu voir l’expression 
bizarre de son visage en ce mo-

Crime Mystérieux
TROISIÈME PARTIE

—Ne vaudrait-il pas mieux, 
dit-elle en appuyant sa tête sur 
mon épaule, m’assurer tout d'a­
bord le consentement de mon 
oncle, avant de courir des risques 
dangereux avec un homme qui 
m’aime trop ardemment?

—Oh! ma chérie, m’écri&i-je, 
mais alors vous n’avez pas con­
gédié M. Clavering?

—.Te l’ai prié de s’éloigner.
—Mais sans lui ôter toute es- 

l>érance?
Elle s i mit à rire.
—Oh! chère excellente amie, 

répondifelle, quelle merveilleuse 
confidente vous faites! Vous pa­
raissez être aussi intéressée à 
cette afiaire que si vous étiez l’a­
moureux lui-même!

—Mais parlez donc je vous en 
supplie!

—Elle redevint sérieuse.
—sll m’attendra mnrmura-t-

HANNAH

VI
LE RECIT DE Mme BELDEN 

( Suite )
■—Pourrait dire

que je suis décidée à accomplir 
toutes ses volontés.

—Oh ! Mary ! Mary ! s’écriai-
je,

—.Avez-vous quelque reproche 
à me faire? N’est-ce pas mon de­
voir de me soumettre aux volon­
tés de mon oncle? Ne m’a-t-il pas 
ncueillie depuis l’enfance? Ne 
m'a-t-il pas élevée au milieu du 
luxe? N m’a-t-il pas faite ce qne 
je suis? N’est-ce pas lui qui par 
chacune d»* ses paroles,m a incul­
qué l’adoration de la richesse, 
depuis qne je suis assez grande 
jxmr comprendre et que ce mot 
signifie? Me serait-il permis 
maintenant de récompenser si 
mal tons ses soins parce qu’un 
homme que j’ai rencontré par 
hasard, il y a quelques jours, a 
bien voulu m'offrir ce qu'il lui 
plait d’appeler son amour.

—Mais, répliquai-je, si pen. 
dant ces quinze jours vous avez 
appris à aimer cet homme-là, 
plus qne tout, plus même que 
lee richesses dont votre oncle 
vous comble?Pourquoi ne m’assu-

elle.
Le lendemain, je lui fis part 

du plan que j’avais formé pom 
son un on secrète avec M. Clave­
ring. Il fallait qu’ils prissent 
tous deux de faux noms, elle 
pourrait se servir du mien com­
me devant faire naître moins d • 
supputions, et lm devait se 
faire appeler Le Roy Robbins. 
Mon projet la séduisit; elle l’a­
dopta immédiatement, et il fnt 
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